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Décès de Mohamed Ali 
Déclaration du président Barack Obama et de la Première Dame Michelle Obama 

 

●●● 
 

Mohamed Ali était le plus grand. Point final. Si vous le lui demandiez, il vous le dirait. Il vous dira qu'il était 
doublement le plus grand; qu'il avait « menotté la foudre, jeté le tonnerre en prison. » 
 
Mais ce qui a fait du Champion le plus grand de tous les champions - ce qui le séparait vraiment de tout le 
monde – c’est que tout le monde vous dira à peu près la même chose. 
 
Comme tout le monde sur la planète, Michelle et moi pleurons sa disparition. Mais nous sommes aussi 
reconnaissants à Dieu pour nous avoir donné la chance de l'avoir connu, tout juste pour un certain temps; 
pour la chance que nous ayons tous que Le Plus Grand ait choisi d’être de notre époque.  
 
Dans mon bureau personnel, juste à côté du Bureau ovale, j’ai placé bien en vue une paire de ses gants, juste 
en dessous de son emblématique photo - le jeune champion, 22 ans à peine, rugissant comme un lion sur un 
Sonny Liston envoyé au tapis. J'étais trop jeune quand cette photo avait été prise pour comprendre qui il 
était - Cassius Clay encore, médaillé d'or olympique déjà, encore porté par un voyage spirituel qui le mènerait 
à sa foi musulmane, l'exilant au sommet de sa gloire et préparant le terrain pour son retour au firmament 
avec un nom aussi familier aux opprimés des bidonvilles de l'Asie du Sud-Est que dans les villages d'Afrique, 
tout comme ce nom l’était à la foule en liesse du Madison Square Garden. 
 
« Je suis l'Amérique », avait-il déclaré un jour. « Je suis sa partie que vous ne voulez pas reconnaître. Mais 
habituez-vous à moi - Noir, confiant, arrogant; mon nom, pas le vôtre; ma religion, pas la vôtre; mes objectifs, les 
miens propres. Habituez-vous à moi. » 
 
Ainsi est Ali que j’ai fini par connaître en grandissant - non seulement en homme doué et poète du micro tout 
en étant aussi un combattant dans le ring, mais aussi un homme qui s’était battu pour tout ce qui était juste. 
Un homme qui s’est battu pour nous. Il luttait aux côtés de Martin Luther King et Mandela; il se tenait debout 
quand les temps étaient difficiles; il parlait quand d'autres ne pouvaient pas. Son combat en dehors du ring 
lui coûterait son titre et sa notoriété publique. Il avait des ennemis à gauche et la droite, prompts à le 
vilipender, prêts à l'envoyer en prison. Mais Ali a tenu fermement. Et sa victoire nous a permis de nous 
habituer à l'Amérique que nous reconnaissons aujourd'hui. 
 
Il n’était pas parfait, bien sûr. Malgré toute sa magie dans le ring, il pouvait être insouciant dans ses paroles, 
et plein de contradictions dans le vécu de sa foi. Mais son esprit merveilleux, contagieux, innocent même lui 
a valu finalement plus de fans que d’ennemis - peut-être parce qu'en lui, nous espérions voir quelque chose 
de nous-mêmes. Plus tard, comme ses forces physiques l’abandonnaient, il est devenu une force encore plus 
puissante pour la paix et la réconciliation dans le monde entier. Nous avons vu un homme qui a dit qu'il était 
si déplaisant qu'il rendrait la médecine elle-même malade nous révéler son côté humain, en rendant visite aux 
enfants souffrant de maladie et d'invalidité dans le monde entier, en leur disant qu'eux aussi pourraient 
devenir Le Plus Grand. Nous avons vu un héros allumer une torche olympique, et livrer son plus grand combat 
une fois de plus sur la scène mondiale; une bataille contre la maladie qui a fait des ravages à son corps, mais 
ne pouvait pas enlever l'étincelle de ses yeux. 
 
Mohamed Ali a secoué le monde. Et pour cela, le monde est devenu meilleur. Nous sommes tous devenus 
meilleurs. Michelle et moi nous exprimons nos plus sincères condoléances à sa famille, et nous prions pour 
que le plus grand combattant de tout notre temps repose enfin en paix. 
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